
NEUVAINE POUR LA GRÄCE DE L’ENFANTEMENT :
Du mercredi 9 au jeudi 17 juillet 

Déroulement de la Neuvaine

Signe de croix
Chant :
Couplet
Miséricorde insondable !
Dieu peut-il tout pardonner ?
Absoudre un si grand coupable,
Et mes péchés oublier ?

Refrain

Jésus, je viens ! Je viens à toi !
Tel que je suis, je viens à toi !
Jésus, je viens ! Je viens à toi !
Tel que je suis, prends-moi.

Couplet

Longtemps j’ai loin de sa face,
Provoqué son saint courroux,
Fermé mon coeur à sa grâce,

Blessé le sien devant tous.

Couplet

Ô Jésus ! À toi, je cède,
Je veux être libéré ;
De tout péché qui m’obsède,
Être à jamais délivré.

Couplet

Alléluia ! Plus de doute,
Mon fardeau est enlevé ;
Pour le ciel je suis en route,
Heureux pour l’éternité.

Psaume 50
3 Pitié pour moi, mon Dieu, dans ton amour,
selon ta grande miséricorde, efface mon péché.
4 Lave-moi tout entier de ma faute,
purifie-moi de mon offense.

5 Oui, je connais mon péché,
ma faute est toujours devant moi.
6 Contre toi, et toi seul, j’ai péché,
ce qui est mal à tes yeux, je l’ai fait.

Ainsi, tu peux parler et montrer ta justice,
être juge et montrer ta victoire.
7 Moi, je suis né dans la faute,
j’étais pécheur dès le sein de ma mère.

8 Mais tu veux au fond de moi la vérité ;
dans le secret, tu m’apprends la sagesse.
9 Purifie-moi avec l’hysope, et je serai pur ;
lave-moi et je serai blanc, plus que la neige.

10 Fais que j’entende les chants et la fête :
ils danseront, les os que tu broyais.
11 Détourne ta face de mes fautes,
enlève tous mes péchés.

12 Crée en moi un cœur pur, ô mon Dieu,

renouvelle et raffermis au fond de moi mon esprit.
13 Ne me chasse pas loin de ta face,
ne me reprends pas ton esprit saint.

14 Rends-moi la joie d’être sauvé ;
que l’esprit généreux me soutienne.
15 Aux pécheurs, j’enseignerai tes chemins ;
vers toi, reviendront les égarés.

16 Libère-moi du sang versé, Dieu, mon Dieu sauveur,
et ma langue acclamera ta justice.
17 Seigneur, ouvre mes lèvres,
et ma bouche annoncera ta louange.

18 Si j’offre un sacrifice, tu n’en veux pas,
tu n’acceptes pas d’holocauste.
19 Le sacrifice qui plaît à Dieu,
   c’est un esprit brisé ; *
tu ne repousses pas, ô mon Dieu,
   un cœur brisé et broyé.

20 Accorde à Sion le bonheur,
relève les murs de Jérusalem.
21 Alors tu accepteras de justes sacrifices,
   oblations et holocaustes ; *
alors on offrira des taureaux sur ton autel. 

- Merci Seigneur pour notre couple, merci pour ton amour qui nous unit. Tu connais notre engagement de 
nous aimer fidèlement toute notre vie et notre désir de voir couronnée notre union par la venue d’un enfant 
que tu nous confieras pour en faire un fils ou une fille selon ton cœur. C’est pourquoi nous venons à toi 
aujourd’hui. Tu as vu la souffrance d’Abraham et de Sarah de ne pas avoir d’enfant et tu leur as donné 
Isaac.  Tu  as  entendu  la  prière  de  Zacharie  et  d’Elisabeth  et  tu  leur  as  donné  Jean-Baptiste.  Par  leur  
intercession nous te supplions en ce jour, exauce notre prière et donne-nous la joie d’accueillir la vie dans  
notre foyer.



Prière quotidienne

- Prière de Padre Pio pour la grossesse
« Seigneur Jésus, je te remercie pour toutes les bénédictions que tu m’as accordées jusqu’à présent. 
Aujourd’hui, je viens à toi avec un grand désir dans mon cœur : celui de concevoir un enfant/celui de voir 
N… concevoir un enfant. J’ai confiance en ta bonté et en ta miséricorde, Seigneur Jésus. J’ai foi en ta 
puissance divine, qui peut faire des choses merveilleuses au-delà de tout ce que nous pouvons imaginer.

Je te demande de bénir mon/son mari et moi-même/elle-même avec la fertilité, et de nous/leur accorder la 
joie de concevoir un enfant. Je sais que tu as un plan pour ma/leur vie, Seigneur Jésus, et je te prie que cet 
enfant puisse faire partie de ton plan pour moi/eux. Si tel est ton désir, accorde-moi/leur la grâce de porter 
cet enfant en bonne santé et de donner naissance à un bébé en bonne santé.

Je te demande également de bénir tous ceux qui ont des difficultés à concevoir un enfant, et de leur accorder 
la grâce de tomber enceinte. Je te prie de bénir toutes les femmes dans leur désir d’être mères, et de leur 
accorder la joie de porter un enfant en bonne santé.

Je mets toute ma confiance en toi, Seigneur Jésus, et je te remercie d’avance pour les merveilles que tu 
accompliras dans ma vie. Père Tout-Puissant, je suis à genoux devant toi. Il n’y a que toi qui puisses agir 
dans cette situation qui me dépasse. (Nous essayons encore et encore, et nous obtenons toujours le même 
résultat. Les tests sont négatifs. Ou quand je suis enceinte, je perds l’enfant). Père, j’ai besoin de toi. 
Interviens dans nos vies. Fais un miracle. Amen »

- LITANIE DU PRÉCIEUX  SANG  DE JÉSUS CHRIST

Seigneur, prends pitié de nous Seigneur, prends pitié de nous
Ô Christ, prends pitié de nous Ô Christ, prends pitié de nous
Seigneur, prends pitié de nous Seigneur, prends pitié de nous
Ô Christ, écoute-nous Ô Christ, gracieusement écoute-nous
Dieu le Père du Ciel Prends pitié de nous
Dieu le Fils, Rédempteur du monde Prends pitié de nous
Dieu le Saint Esprit Prends pitié de nous
Trinité Sainte en un seul Dieu Prends pitié de nous
L: Ô Très Précieux Sang de Jésus Christ, le Sang du Salut 
R: Couvrez-nous, et le monde entier
Océan du Sang de Jésus Christ libérez-nous
Sang de Jésus Christ rempli de sainteté et de compassion libérez nous
Précieux Sang de Jésus Christ, notre force et notre pouvoir libérez nous
Précieux Sang de Jésus Christ, Contrat Éternel libérez nous
Précieux Sang de Jésus Christ, la Fondation de la Foi Chrétienne libérez nous
Précieux Sang de Jésus Christ, Bouclier de Dieu libérez nous
Précieux Sang de Jésus Christ, Divine Charité libérez nous
Précieux Sang de Jésus Christ, Ennemi des démons libérez nous
Précieux Sang de Jésus Christ, Secours des esclaves du Malin libérez nous
Précieux Sang de Jésus Christ, le Vin Sacré libérez nous
Précieux Sang de Jésus Christ, le Pouvoir des Chrétiens libérez nous
Précieux Sang de Jésus Christ, Défenseur du Mur Catholique libérez nous 
Précieux Sang de Jésus Christ, vraie Foi du Chrétien Libérez nous
Précieux Sang de Jésus Christ, Sang Guérisseur sauvez nous
Précieux Sang de Jésus Christ, Sang qui oint sauvez nous
Précieux Sang de Jésus Christ, Audace des enfants de Dieu sauvez nous
Précieux Sang de Jésus Christ, Commandeur des Soldats Chrétiens  sauvez nous
Précieux Sang de Jésus Christ, le Sang de la Résurrection sauvez nous
Précieux de Jésus Christ, la Boisson des Anges du Ciel sauvez nous
Précieux Sang de Jésus Christ, la Consolation de Dieu le Père sauvez nous
Précieux Sang de Jésus Christ, Pouvoir de l’Esprit Saint sauvez nous
Précieux Sang de Jésus Christ, Circoncision des Païens sauvez nous



Précieux Sang de Jésus Christ, Paix du monde sauvez nous
Précieux Sang de Jésus Christ, Soleil du ciel et de la terre sauvez nous
Précieux Sang de Jésus Christ, Arc-en-ciel dans le Paradis sauvez nous
Précieux de Jésus Christ, Espoir des enfants innocents sauvez nous
Précieux Sang de Jésus Christ, Parole de Dieu dans nos cœurs sauvez nous
Précieux Sang de Jésus Christ, Arme Céleste sauvez nous
Précieux Sang de Jésus Christ, Divine Sagesse sauvez nous
Précieux Sang de Jésus Christ, Fondation du monde sauvez nous
Précieux de Jésus Christ, Miséricorde de Dieu le Père sauvez nous
L: Ô Très Précieux Sang de Jésus Christ 
R: Lavez les péchés du monde
L: Ô Très Précieux Sang de Jésus Christ 
R: Purifiez le monde
L: Ô Très Précieux Sang de Jésus Christ 
R: Montrez-nous comment consoler Jésus
Prions
Ô Précieux Sang de notre salut, nous croyons, espérons et avons confiance en Vous. Délivrez tous ceux qui 
sont esclaves des esprits infernaux, nous Vous en supplions. Protégez les mourants contre les attaques des 
esprits mauvais et accueillez-les dans Votre gloire éternelle. Ayez pitié du monde entier, de nous (celles et 
ceux) qui demandons (demandent) la grâce d’avoir un enfant et donnez nous la force d’adorer et de 
consoler le Sacré Cœur. Nous Vous adorons, Ô Précieux Sang de Miséricorde. Amen

Premier jour : mercredi 9 juillet
Lecture du livre de la Genèse (Gn 11, 29-31 ; 16, 1-6 ;)
Le nom de la femme d'Abram était Saraï... Mais Saraï était stérile et n'avait pas d'enfant. Saraï, la femme 
d’Abram, ne lui avait pas donné d’enfant. Elle avait une servante égyptienne, nommée Agar, et elle dit à 
Abram : « Écoute-moi : le Seigneur ne m’a pas permis d’avoir un enfant. Va donc vers ma servante ; grâce à 
elle, peut-être aurai-je un fils. » Abram écouta Saraï. Et donc dix ans après qu’Abram se fut établi au pays  
de Canaan, Saraï, femme d’Abram, prit Agar l’Égyptienne, sa servante, et la donna pour femme à son mari  
Abram. Celui-ci alla vers Agar, et elle devint enceinte. Quand elle se vit enceinte, sa maîtresse ne compta  
plus à ses yeux. Saraï dit à Abram : « Que la violence qui m’est faite retombe sur toi ! C’est moi qui ai mis 
ma servante dans tes bras,  et,  depuis qu’elle s’est  vue enceinte,  je ne compte plus à ses yeux. Que le 
Seigneur soit juge entre moi et toi ! ». Abram lui répondit : « Ta servante est entre tes mains, fais-lui ce que 
bon te semble. » Saraï humilia Agar et celle-ci prit la fuite.
Méditation + Prières quotidiennes + 1 « Notre Père »

Deuxième jour : jeudi 10 juillet
Lecture du livre de la Genèse (Gn 18, 1-16 ; 21,1-8 )
Aux chênes de Mambré, le Seigneur apparut à Abraham, qui était assis à l’entrée de la tente. C’était l’heure 
la plus chaude du jour. Abraham leva les yeux, et il vit trois hommes qui se tenaient debout près de lui. Dès 
qu’il les vit, il courut à leur rencontre depuis l’entrée de la tente et se prosterna jusqu’à terre. Il dit : « Mon 
seigneur, si j’ai pu trouver grâce à tes yeux, ne passe pas sans t’arrêter près de ton serviteur. Permettez que  
l’on vous apporte un peu d’eau, vous vous laverez les pieds, et vous vous étendrez sous cet arbre. Je vais 
chercher de quoi manger, et vous reprendrez des forces avant d’aller plus loin, puisque vous êtes passés près 
de votre serviteur ! » Ils répondirent : « Fais comme tu l’as dit. » Abraham se hâta d’aller trouver Sara dans 
sa tente, et il dit : « Prends vite trois grandes mesures de fleur de farine, pétris la pâte et fais des galettes. » 
Puis Abraham courut au troupeau, il prit un veau gras et tendre, et le donna à un serviteur, qui se hâta de le 
préparer. Il prit du fromage blanc, du lait, le veau que l’on avait apprêté, et les déposa devant eux ; il se 
tenait debout près d’eux, sous l’arbre, pendant qu’ils mangeaient. Ils lui demandèrent : « Où est Sara, ta  
femme ? » Il répondit : « Elle est à l’intérieur de la tente. » Le voyageur reprit : « Je reviendrai chez toi au 
temps fixé pour la naissance, et à ce moment-là, Sara, ta femme, aura un fils. » Or, Sara écoutait par-
derrière, à l’entrée de la tente. Abraham et Sara étaient très avancés en âge, et Sara avait cessé d’avoir ce 
qui arrive aux femmes. Elle se mit à rire en elle-même ; elle se disait : « J’ai pourtant passé l’âge du plaisir,  
et mon seigneur est un vieillard ! » Le Seigneur Dieu dit à Abraham : « Pourquoi Sara a-t-elle ri, en disant :  
“Est-ce que vraiment j’aurais un enfant, vieille comme je suis ?” Y a-t-il une merveille que le Seigneur ne 
puisse accomplir ? Au moment où je reviendrai chez toi, au temps fixé pour la naissance, Sara aura un fils. 



» Sara mentit en disant : « Je n’ai pas ri », car elle avait peur. Mais le Seigneur répliqua : « Si, tu as ri. » Les 
hommes se levèrent pour partir et regardèrent du côté de Sodome. Abraham marchait avec eux pour les 
reconduire 01 Le Seigneur visita Sara comme il l’avait annoncé ; il agit pour elle comme il l’avait dit. Elle 
devint enceinte, et elle enfanta un fils pour Abraham dans sa vieillesse, à la date que Dieu avait fixée. Et 
Abraham donna un nom au fils que Sara lui avait enfanté : il l’appela Isaac (c’est-à-dire : Il rit). Quand 
Isaac eut huit jours, Abraham le circoncit, comme Dieu le lui avait ordonné. Abraham avait cent ans quand 
naquit son fils Isaac. Sara dit : « Dieu m’a donné l’occasion de rire : quiconque l’apprendra rira à mon sujet.  
». Puis elle ajouta : « Qui aurait dit à Abraham que Sara allaiterait des fils ? Et pourtant j’ai donné un fils à  
sa vieillesse ! ». L’enfant grandit, et il fut sevré. Abraham donna un grand festin le jour où Isaac fut sevré.
Méditation + Prières quotidiennes + 1 « Notre Père »

Troisième jour : vendredi 11 juillet
Lecture du livre de la Genèse 25, 18-27 : Rebecca, épouse Isaac :
Voici l’histoire d’Isaac, fils d’Abraham. Abraham avait engendré Isaac. Isaac avait quarante ans quand il  
prit pour femme Rébecca, fille de Betouël l’Araméen, originaire de Paddane-Aram, et sœur de l’Araméen 
Laban. Isaac implora le Seigneur en faveur de sa femme, car elle était stérile. Et le Seigneur l’exauça : sa 
femme Rébecca devint enceinte. Comme ses fils se heurtaient dans son sein, elle dit : « Pourquoi faut-il que 
cela se passe ainsi pour moi ? » et elle alla consulter le Seigneur. Le Seigneur lui dit : « Deux nations sont 
dans ton ventre. Deux peuples différents sortiront de tes entrailles : l’un sera plus fort que l’autre, et l’aîné 
servira le cadet. » Quand arriva le jour où elle devait enfanter, voici qu’il y avait des jumeaux dans son 
ventre ! Le premier qui sortit était roux, tout couvert de poils comme d’une fourrure. On lui donna le nom 
d’Ésaü. Après quoi sortit son frère, la main agrippée au talon d’Ésaü. On lui donna le nom de Jacob (c’est-
à-dire :  Il  talonne).  À leur naissance,  Isaac avait  soixante ans.  Les garçons grandirent.  Ésaü devint un 
chasseur habile, un homme des champs ; Jacob était un homme délicat demeurant sous les tentes.

Méditation + Prières quotidiennes + 1 « Notre Père »

Quatrième jour : samedi 12 juillet : Rachel, la femme de Jacob
Laban avait deux filles : l’aînée s’appelait Léa et la cadette, Rachel. Les yeux de Léa étaient délicats, tandis  
que Rachel avait belle allure et beau visage. Et Jacob se mit à aimer Rachel. Il dit : « Je te servirai sept ans 
pour Rachel, ta fille cadette. ». Laban répondit : « Je préfère te la donner à toi plutôt qu’à un autre ; reste  
donc chez  moi.  ».  Jacob travailla  sept  ans  pour  Rachel  –  sept  ans  qui  lui  semblèrent  quelques  jours, 
tellement il l’aimait. Jacob dit alors à Laban : « Donne-moi ma femme car les jours que je te devais sont  
accomplis et je veux m’unir à elle. ». Laban rassembla tous les gens de l’endroit et fit un festin. Le soir  
venu, il prit sa fille Léa, l’amena à Jacob et Jacob s’unit à elle. Laban mit au service de sa fille Léa une de  
ses servantes, nommée Zilpa. Au matin, voilà que c’était Léa et non Rachel ! Et Jacob dit à Laban : « Que  
m’as-tu fait là ? N’est-ce pas pour Rachel que je t’ai servi ? Pourquoi m’as-tu trompé ? ». Laban répondit :  
« Cela ne se fait pas chez nous de marier la cadette avant l’aînée ! Achève la semaine de noces de celle-ci et 
nous te donnerons aussi celle-là pour le service que tu feras encore chez nous pendant sept autres années. ». 
Jacob agit ainsi : la semaine achevée, Laban lui donna sa fille Rachel pour qu’elle devienne sa femme. 
Laban mit au service de sa fille Rachel une de ses servantes nommée Bilha. Jacob s’unit aussi à Rachel et il  
aimait Rachel plus que Léa. Il servit donc Laban pendant sept autres années encore. Le Seigneur vit que Léa 
n’était pas aimée et il la rendit féconde tandis que Rachel était stérile. Léa devint enceinte et enfanta un fils  
qu’elle appela Roubène car, dit-elle, « le Seigneur a vu ma détresse et maintenant mon mari m’aimera. ». 
Elle devint encore enceinte et enfanta un fils. Elle dit : « Le Seigneur a compris que je n’étais pas aimée et 
il m’a encore donné cet enfant ! » Elle l’appela Siméon. Elle devint encore enceinte et enfanta un fils. 
Méditation + Prières quotidiennes + 1 « Notre Père »

Cinquième jour : dimanche 13 juillet
Lecture du livre de la Genèse
Voyant qu’elle n’avait pas donné d’enfant à Jacob, Rachel devint jalouse de sa sœur. Elle dit à Jacob : «  
Donne-moi des fils, sinon je vais mourir ! ». Jacob s’enflamma de colère contre Rachel et dit : « Suis-je à la  
place de Dieu, moi ? C’est lui qui t’a empêché d’avoir des enfants. ». Rachel reprit : « Voici ma servante 
Bilha, unis-toi à elle pour qu’elle enfante sur mes genoux ; ainsi, grâce à elle, j’aurai un fils, moi aussi. ».  
Elle lui donna donc pour femme sa servante Bilha, et Jacob s’unit à elle. Bilha devint enceinte et enfanta un 
fils à Jacob. Rachel dit  :  « Dieu m’a rendu justice,  il  a écouté ma voix, il  m’a donné un fils.  » C’est  
pourquoi elle l’appela Dane. Bilha, la servante de Rachel, devint encore enceinte et elle enfanta un second 



fils à Jacob. Rachel dit : « J’ai livré contre ma sœur des combats de Dieu et je l’ai emporté ! » Elle appela  
donc l’enfant Nephtali. Quand Léa s’aperçut qu’elle avait cessé d’enfanter, elle prit sa servante Zilpa et la 
donna pour femme à Jacob. Zilpa, la servante de Léa, enfanta un fils à Jacob. Léa dit : « Quelle chance ! »  
Et elle l’appela Gad. Dieu se souvint de Rachel, il l’exauça et la rendit féconde. Elle devint enceinte et  
enfanta un fils. Elle dit : « Dieu a enlevé ma honte. » Elle appela l’enfant Joseph, en disant : « Que le 
Seigneur m’ajoute un autre fils ! » Lorsque Rachel eut enfanté Joseph, Jacob dit à Laban : « Laisse-moi  
partir ; je vais retourner chez moi, dans mon pays. Donne-moi mes femmes, pour lesquelles je t’ai servi, 
ainsi que mes enfants ; je vais partir.
Méditation + Prières quotidiennes + 1 « Notre Père »

Sixième jour : lundi 14 juillet : La femme de Manoa :
Lecture du livre des Juges 13, 1-16
01 Les fils d’Israël recommencèrent à faire ce qui est mal aux yeux du Seigneur, et le Seigneur les livra 
entre les mains des Philistins pendant quarante ans. Il y avait un homme de Soréa, du clan de Dane, nommé 
Manoah. Sa femme était stérile et n’avait pas eu d’enfant. L’ange du Seigneur apparut à cette femme et lui 
dit : « Tu es stérile et tu n’as pas eu d’enfant. Mais tu vas concevoir et enfanter un fils. Désormais, fais bien 
attention : ne bois ni vin ni boisson forte, et ne mange aucun aliment impur, car tu vas concevoir et enfanter 
un fils. Le rasoir ne passera pas sur sa tête, car il sera voué à Dieu dès le sein de sa mère. C’est lui qui  
entreprendra de sauver Israël de la main des Philistins. ». La femme s’en alla dire à son mari : « Un homme 
de Dieu est venu me trouver ; il avait l’apparence d’un ange de Dieu tant il était imposant. Je ne lui ai pas  
demandé d’où il venait, et il ne m’a pas fait connaître son nom. Mais il m’a dit : “Tu vas devenir enceinte et  
enfanter un fils. Désormais ne bois ni vin ni boisson forte, et ne mange aucun aliment impur, car l’enfant  
sera voué à Dieu dès le sein de sa mère et jusqu’au jour de sa mort !” ». Alors, Manoah implora le Seigneur  
et dit : « Je t’en prie, Seigneur, que l’homme de Dieu que tu as envoyé revienne vers nous, et qu’il nous 
enseigne ce que nous devrons faire pour l’enfant qui va naître. ». Dieu écouta la voix de Manoah, et l’ange 
de Dieu revint trouver la femme, qui était assise dans le champ, en l’absence de son mari. Aussitôt, elle  
courut annoncer à son mari : « Voici que m’est apparu l’homme qui est venu me trouver l’autre jour. ».  
Manoah se leva et suivit sa femme ; il vint vers l’homme et lui dit : « Est-ce toi, l’homme qui a parlé à cette  
femme ? » Il répondit : « C’est moi. ». Manoah dit : « Maintenant que ta parole va se réaliser, quelle sera la  
règle de conduite à l’égard de l’enfant, et que devra-t-il faire ? ». L’ange du Seigneur dit à Manoah : « Que 
ta femme s’abstienne de tout ce que je lui ai interdit : elle ne doit rien manger qui provienne du fruit de la  
vigne ; qu’elle ne boive ni vin ni boisson forte ; qu’elle ne mange aucun aliment impur ; tout ce que je lui ai  
ordonné,  qu’elle  l’observe.  ».  Manoah dit  à  l’ange du Seigneur  :  «  Permets,  je  t’en prie,  que nous te 
retenions et que nous te préparions un chevreau. ». L’ange du Seigneur répondit à Manoah : « Même si tu 
me retenais, je ne mangerais pas de ton pain. Offre plutôt un holocauste au Seigneur. »
Méditation + Prières quotidiennes + 1 « Notre Père »

Septième jour de la neuvaine : mardi 15 juillet : Ana, épouse d'Elcana :
Lecture du Premier Livre de Samuel 1,1-28
IL Y AVAIT UN HOMME de la ville de Rama, dans la montagne d’Éphraïm ; il s’appelait Elcana, fils de 
Yéroham, fils d’Éliou, fils de Tohou, fils de Souf ; c’était un Éphratéen. Cet homme avait deux femmes. 
L’une s’appelait Anne, l’autre Peninna. Peninna avait des enfants, mais Anne n’en avait pas. Chaque année, 
Elcana montait de sa ville au sanctuaire de Silo pour se prosterner devant le Seigneur de l’univers et lui 
offrir un sacrifice. C’est à Silo que résidaient, comme prêtres du Seigneur, les deux fils d’Éli, Hofni et 
Pinhas. Un jour, Elcana offrait le sacrifice ; il distribua des parts de la victime à sa femme Peninna, à tous 
ses fils et à toutes ses filles. Mais à Anne, il donna une part de choix car il aimait Anne, que pourtant le 
Seigneur avait rendue stérile. Sa rivale cherchait, par des paroles blessantes, à la mettre en colère parce que 
le Seigneur l’avait rendue stérile. Cela recommençait tous les ans, quand Anne montait au sanctuaire du 
Seigneur : Peninna cherchait à la mettre en colère. Anne pleura et ne voulut rien manger. Son mari Elcana 
lui dit : « Anne, pourquoi pleures-tu ? Pourquoi ne manges-tu pas ? Pourquoi ton cœur est-il triste ? Et moi, 
est-ce que je ne compte pas à tes yeux plus que dix fils ? ». Anne se leva, après qu’ils eurent mangé et bu. 
Le prêtre Éli était assis sur son siège, à l’entrée du sanctuaire du Seigneur. Anne, pleine d’amertume, se mit 
à prier le Seigneur et pleura abondamment. Elle fit un vœu en disant : « Seigneur de l’univers ! Si tu veux 
bien regarder l’humiliation de ta servante, te souvenir de moi, ne pas m’oublier, et me donner un fils, je le 
donnerai au Seigneur pour toute sa vie, et le rasoir ne passera pas sur sa tête. ». Tandis qu’elle prolongeait 
sa prière devant le Seigneur, Éli observait sa bouche. Anne parlait dans son cœur : seules ses lèvres 
remuaient, et l’on n’entendait pas sa voix. Éli pensa qu’elle était ivre et lui dit : « Combien de temps vas-tu 



rester ivre ? Cuve donc ton vin ! ». Anne répondit : « Non, mon seigneur, je ne suis qu’une femme affligée, 
je n’ai bu ni vin ni boisson forte ; j’épanche mon âme devant le Seigneur. Ne prends pas ta servante pour 
une vaurienne : c’est l’excès de mon chagrin et de mon dépit qui m’a fait prier aussi longtemps. ». Éli lui 
répondit : « Va en paix, et que le Dieu d’Israël t’accorde ce que tu lui as demandé. ». Anne dit alors : « Que 
ta servante trouve grâce devant toi ! » Elle s’en alla, elle se mit à manger, et son visage n’était plus le 
même. Le lendemain, Elcana et les siens se levèrent de bon matin. Après s’être prosternés devant le 
Seigneur, ils s’en retournèrent chez eux, à Rama. Elcana s’unit à Anne sa femme, et le Seigneur se souvint 
d’elle. Anne conçut et, le temps venu, elle enfanta un fils ; elle lui donna le nom de Samuel (c’est-à-dire : 
Dieu exauce) car, disait-elle : « Je l’ai demandé au Seigneur. ». Elcana, son mari, monta au sanctuaire avec 
toute sa famille pour offrir au Seigneur le sacrifice annuel et s’acquitter du vœu pour la naissance de 
l’enfant. Mais Anne n’y monta pas. Elle dit à son mari : « Quand l’enfant sera sevré, je l’emmènerai : il sera 
présenté au Seigneur, et il restera là pour toujours. ». Son mari Elcana lui répondit : « Fais ce qui est bon à 
tes yeux ; reste ici jusqu’à ce que tu l’aies sevré. Toutefois, que le Seigneur réalise sa parole ! » La femme 
resta donc et allaita son fils jusqu’à ce qu’elle l’eût sevré. Lorsque Samuel fut sevré, Anne, sa mère, le 
conduisit à la Maison du Seigneur, à Silo ; l’enfant était encore tout jeune. Anne avait pris avec elle un 
taureau de trois ans, un sac de farine et une outre de vin. On offrit le taureau en sacrifice, et on amena 
l’enfant au prêtre Éli. Anne lui dit alors : « Écoute-moi, mon seigneur, je t’en prie ! Aussi vrai que tu es 
vivant, je suis cette femme qui se tenait ici près de toi pour prier le Seigneur. C’est pour obtenir cet enfant 
que je priais, et le Seigneur me l’a donné en réponse à ma demande. À mon tour je le donne au Seigneur 
pour qu’il en dispose. Il demeurera à la disposition du Seigneur tous les jours de sa vie. » Alors ils se 
prosternèrent devant le Seigneur.
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Huitième jour : mercredi 16 juillet : Elisabet, épouse de Zacharie
Lecture de l’Evangile selon saint Luc 1,5-7.24-25.57-58
Il y avait au temps d'Hérode, roi de Judée, un prêtre nommé Zacharie, de la classe d'Abiah ; sa femme était  
des filles d'Aaron, et son nom était Elisabet. Tous deux étaient justes devant Dieu et marchaient de manière 
irrépréhensible dans tous les commandements et ordonnances du Seigneur. Mais ils n'avaient pas de fils  
parce qu'Elizabeth était stérile, et tous les deux étaient déjà vieux , Luc. Il arriva que lorsque Zacharie  
exerça le sacerdoce devant Dieu selon l'ordre de sa classe, selon la coutume du ministère, c'était à son tour 
d'offrir de l'encens, entrant dans le sanctuaire du Seigneur. Et toute la foule du peuple était en train de prier 
au moment de l'encens. Et un ange du Seigneur apparut debout à droite de l'autel des parfums. Et Zacharie 
fut troublé de le voir et la peur fut submergée. Mais l'ange lui dit : ‘Zacharie, ne crains rien ; car ta prière a 
été exaucée, et ta femme Elisabeth te donnera un fils, et tu l'appelleras Jean. Après ces jours, sa femme 
Elisabeth conçut et se cacha pendant cinq mois, en disant : « Ainsi le Seigneur avait fait pour moi au temps 
où il  me regardait  pour  ôter  mon opprobre  parmi les  hommes.  »  .  Quand Elisabet  a  eu son heure  de 
naissance, elle a donné naissance à un fils.  Et quand ils apprirent que les voisins et les parents que le  
Seigneur lui avait témoigné une grande miséricorde, ils se réjouirent avec elle.
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Neuvième jour : jeudi 17 juillet
Évangile de Jésus-Christ selon saint Luc 1,26-38 : 
En ce temps-là, l’ange Gabriel fut envoyé par Dieu dans une ville de Galilée, appelée Nazareth, à une jeune 
fille vierge, accordée en mariage à un homme de la maison de David, appelé Joseph ; et le nom de la jeune 
fille était Marie. L’ange entra chez elle et dit : « Je te salue, Comblée-de-grâce, le Seigneur est avec toi. » À  
cette parole, elle fut toute bouleversée, et elle se demandait ce que pouvait signifier cette salutation. L’ange 
lui dit alors : « Sois sans crainte, Marie, car tu as trouvé grâce auprès de Dieu. Voici que tu vas concevoir et  
enfanter un fils ; tu lui donneras le nom de Jésus. Il sera grand, il sera appelé Fils du Très-Haut ; le Seigneur 
Dieu lui donnera le trône de David son père ; il régnera pour toujours sur la maison de Jacob, et son règne  
n’aura  pas  de  fin.  »  Marie  dit  à  l’ange  :  «  Comment  cela  va-t-il  se  faire,  puisque  je  ne  connais  pas  
d’homme ? » L’ange lui répondit : « L’Esprit Saint viendra sur toi, et la puissance du Très-Haut te prendra 
sous son ombre ; c’est pourquoi celui qui va naître sera saint, il sera appelé Fils de Dieu. Or voici que, dans  
sa vieillesse, Élisabeth, ta parente,  a conçu, elle aussi, un fils et en est à son sixième mois, alors qu’on  
l’appelait la femme stérile. Car rien n’est impossible à Dieu. » Marie dit alors : « Voici la servante du  
Seigneur ; que tout m’advienne selon ta parole. » Alors l’ange la quitta. – Acclamons la Parole de Dieu.
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